
 
 

 

 
10 ANS DE PRINTEMPS BIO 

 

LA BIO FAIT SON CHEMIN, LôHORIZON SôELARGIT :  
UN MARCHE DE 2,6 MILLIARDS DôEUROS  

EN HAUSSE DE 25% EN 2008 
 
Printemps BIO, lô®v®nement national dôinformation et de valorisation des 
produits issus de lôagriculture biologique fête son 10e anniversaire du 1er au 15 
juin 2009.   
 

Aujourdôhui, les produits bio sont 
présents partout, dans tous les circuits de 
distribution et de consommation. Le 
chiffre dôaffaires du march® des aliments 
bio a progress® dô1 milliard dôeuros en 3 
ans pour atteindre un chiffre dôaffaires de 
2,6 milliards en 2008, 25% de plus par 
rapport ¨ lôann®e pr®c®dente.  
 

Face à cette demande en forte hausse, les 
agriculteurs et les entreprises se 
mobilisent : de 1999 à 2008, les surfaces 
cultivées en bio ont plus que doublé, 
passant dôenviron 210 000 hectares à 
580 000 ha. En 2008, les surfaces en 
conversion ont progressé de +36,4%.   
 

Les produits bio sont également de plus 
en plus présents dans les restaurants 
collectifs. D®but 2009, 36% dôentre eux 
déclaraient servir des repas bio à leurs 
convives, au moins de temps en temps et, 
dôici 2012, ce taux devrait passer ¨  71%. 

 
+25% de hausse de consommation bio en 2008 
Dôapr¯s les r®sultats de la nouvelle enqu°te men®e pour lôAgence BIO : le chiffre 
dôaffaires du march® alimentaire bio atteint 2,6 milliards dôeuros en 2008 (1,6 milliard 
en 2005). Ce marché est structurellement en augmentation avec une croissance 
moyenne annuelle de lôordre de +10% de 1999 ¨ 2005, tous secteurs de produits 
confondus. Depuis 2006, la croissance est acc®l®r®e. En 2008, par rapport ¨ lôann®e 
précédente, les ventes au consommateur final ont progressé de +25%. Les Français 
consomment bio chez eux mais également hors domicile. (Source : Agence BIO 2009) 
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La production bio : + 36,4% de surfaces en conversion 
Pour r®pondre ¨ la demande croissante, les professionnels de lôagriculture 
sôengagent dans la Bio. Les nouveaux chiffres cl®s de la production bio en France 
sont éloquents : lôagriculture biologique conna´t un ç nouveau décollage ». On a  
enregistr® une progression des surfaces en conversion ¨ lôagriculture bio de +36,4% 
en 2008 par rapport à 2007. Plus de 580 000 hectares étaient consacrés à 
lôagriculture biologique fin 2008, dont plus de 80 000 hectares en conversion. Le 
nombre de producteurs bio a beaucoup augmenté. Ils étaient 13 300 fin 2008 soit 
+11% vs 2007. (Source : Agence BIO 2009) 

 
Plus de 7 restaurants collectifs sur 10 serviront des produits 
bio dôici 3 ans 
Dôapr¯s la premi¯re enqu°te de lôAgence BIO sur la Bio en restauration collective : 
plus dô1/3 des restaurants collectifs servent de la bio ¨ leurs convives, au moins de 
temps en temps. Les perspectives de développement sont importantes : 35% de 
responsables de restaurants collectifs suppl®mentaires ont d®clar®s avoir lôintention 
de proposer des produits bio dôici 2012.  
 
Dans  3 ans,  7 restaurants collectifs sur 10 devraient donc proposer de la Bio. Une 
forte progression sôinscrivant dans le Grenelle de lôEnvironnement qui a fix® comme 
objectif dôacheter au minimum 20% des produits en bio dôici 2012. (Source : Agence BIO 

2009) 
 

 

Printemps BIO : 10 ans à la rencontre des Français 
Chaque année depuis 2000, Printemps Bio amène les professionnels de lôagriculture 
biologique à aller à la rencontre du public pour expliquer les fondamentaux de ce 
mode de production sp®cifique. Des fermes jusquôaux supermarch®s, les 
consommateurs sont initiés aux particularités des produits bio, obtenus sans 
utilisation de produits chimiques de synth¯se, ni dôOGM. Une démarche dynamique 
qui a permis de sensibiliser les Français qui, dôapr¯s le dernier Barom¯tre de 
lôAgence BIO, sont 44% ¨ avoir consomm® au moins un produit bio au moins une fois 
par mois en 2008 (vs 42% en 2007).  
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Evolution des surfaces et du nombre dôoperateurs  
engagées en bio depuis 1995 

Source : agence bio / OC 

2008 : NOUVEAU DECOLLAGE  
POUR LA PRODUCTION BIO EN FRANCE 

+11% de producteurs bio  
et +36,4% de surfaces en conversion 

 

+11% dôexploitations bio 

Fin 2008, 13 298 exploitations agricoles étaient engagées dans lôagriculture 
biologique, soit 11% de plus quôen 2007. En 2008, 1 830 nouveaux producteurs se 
sont engagés en agriculture biologique, 510 producteurs ont arrêtés leur activité 
notamment en raison de départs à la retraite). Les exploitations biologiques 
représentaient 2,4% des exploitations agricoles françaises.  

En 2008, près des 2/3 des exploitations étaient localisés dans 7 régions comptant 
chacune plus de 1 000 exploitations certifiées : Rhône-Alpes, Midi-Pyrénées, Pays 
de la Loire, Languedoc-Roussillon, Provence-Alpes-C¹te dôAzur, Aquitaine et 
Bretagne. Cette année la Bretagne est donc la 7ème région dépassant les 1 000 
producteurs.  

+5% de surfaces bio  

La superficie totale en mode de production biologique était de 583 799 ha, soit une 
progression de près de 5% par rapport à 2007. Les surfaces « bio » représentaient 
en 2008 2,12% de la surface agricole utilisée (SAU) nationale. 

Nouveau décollage de la Bio en France : forte hausse  
des conversions  
La progression des surfaces  
et du nombre dôexploitations 
confirme un « nouveau 
décollage » de lôagriculture 
biologique en France 
sôappuyant sur la forte 
reprise des engagements de 
producteurs (+11%) en 
agriculture biologique, se 
traduisant par la progression 
des surfaces certifiées bio 
(+1%) et, surtout, par une 
forte augmentation du 
nombre dôhectares en 
conversion : +36,4%.  

Les animaux bio en augmentation 
C¹t® ®levage, on note en 2008 une hausse du nombre dôanimaux bio, en particulier 
des poulets de chair (+17,1%), des poules pondeuses (+5,2%) et des brebis lait 
(12,6%) mais également des bovins laitiers  (+3,7%) et allaitants (+2,1%).  

+12% de préparateurs bio 
En 2008, on compte 7 398 entreprises de transformation et de distribution certifiées, 
dont  5 626 préparateurs de produits biologiques certifiés (+12% par rapport à 2007). 
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Les chiffres clés de lôagriculture biologique en France 

Les productions végétales 

Sur les 583 799 ha certifiés en 2008, 2/3 étaient des surfaces toujours en herbe 
ou des surfaces cultivées avec des plantes fourragères. Les grandes cultures 
couvraient 20% des surfaces en mode de production biologique et les cultures 
pérennes (vigne et arbres fruitiers) entre 6 et 7%. 
 
Lôann®e 2008 a ®t® marqu®e par une forte augmentation des surfaces en 
vignes, qui confirme les tendances observées en 2007. Les PPAM (Plantes à 
Parfum Aromatiques et Médicinales), les légumes frais et les fruits ont aussi 
des dynamiques de forte progression.  
 
On note également la progression significative des céréales (+11,8%), qui 
intervient après un certain calme voire des baisses depuis 2005. Cette 
dynamique est en cours dôamplification grâce notamment aux relèvement des 
plafonds ou aux déplafonnements des aides à la conversion dans certaines 
régions en 2009. 

 
 

Nb 
d'exploitations 

Evolution nb 
exploitations 

2008/2007 

Surfaces 
certifiées 
« bio » 

Surfaces en 
Conversion 

Total surfaces 
certifiées 2008 

Evolution 
des surfaces 

2008/2007 

Surface totale 
métropolitaine 

(2008) 

% bio / 
total 

national 

Céréales 5 383 6,1% 83 882  11 840  95 722  11,8% 9 678 057  1,0% 

Oléagineux 1 308 4,5% 14 586  1 566  16 152  5,8% 2 085 883  0,8% 

Protéagineux 1 046 -20,4% 7 062  1 016  8 078  -15,4% 162 632  5,0% 

Total 
grandes 
cultures 

5523 2,1% 105 530  14 422  119 952  8,6% 11 926 572  1,0% 

Surfaces 
toujours en 
herbe (STH) 

6 608 4,8% 196 442  23 567  220 010  1,4% 8 120 455  2,7% 

Autres 
fourrages 

5 703 5,9% 116 131  18 220  134 351  5,8% 4 651 151  2,9% 

Total 
fourrages 

8 242 6,3% 312 573  41 788  354 360  3,1% 12 771 606  2,8% 

Légumes 
frais 

3 113 14,1% 7 585  901  8 486  14,2% 386 547  2,2% 

Légumes 
secs 

321 1,3% 1 406  27  1 433  -21,0% 12 285  11,7% 

Total 
Légumes 

3 324 12,7% 8 991  928  9 919  7,3% 398 832  2,5% 

Fruits 3 025 12,8% 8 395  2 559  10 954  13,5% 187 980  5,8% 

Vigne 2 301 20,7% 15 663  12 527  28 190  25,2% 857 123  3,3% 

PPAM 866 15,3% 
(1)

 2 973  934  3 907  24,8% 29 576  13,0% 

Autres     48 110  8 407  56 517  -3,1% 1 281 301  4,3% 

TOTAL 13 298 11,0% 502 234 81 565 583 799 4,8% 27 452 990  2,12% 

Evolution  2008/2007    1,0% 36,4% 4,8%    

Source : agence bio / OC 

(1) Le nombre de producteurs de PPAM en 2007 ®tait de 751. Il sôagit de producteurs ayant cultivés en 2007 des PPAM sur leurs exploitations (pas de prise 
en compte des cueilleurs). Lô®volution 2008/2007 a donc été calculée à partir de ce nombre de producteurs pour 2007. 
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Le vignoble bio accélère son rythme de conversions 
Avec plus de 28 000 ha en mode de production biologique, soit +25,2% par rapport à 
2007, la vigne bio accentue sa forte progression enregistrée en 2007/2006 (+20%). 
Dans un contexte de r®duction de lôensemble des surfaces viticoles nationales. La 
part du bio tend, par ce double effet, à accroitre sa part dans le paysage viticole 
français de façon importante. En effet, la vigne bio représentait en 2008, 3,3% des 
surfaces viticoles françaises. Le nombre de viticulteurs engagés a augmenté dans 
des proportions similaires avec plus 21% en 2008, par rapport à 2007. On comptait 
en 2008, 2 301 viticulteurs. 

En 2007 et 2008, lôacc®l®ration du rythme des conversions en bio des vignes (dont la 
période de conversion est de 3 années) se traduit par une part très importante en 
conversion (44% en 2008). 

Parmi, les trois régions qui regroupaient les 2/3 des surfaces en vigne certifiées, le 
Languedoc-Roussillon a un dynamisme particulièrement fort avec une progression 
de près de 36% (soit 8 337 ha), viennent ensuite la Provence-Alpes-C¹te dôAzur 
(6674 ha, +26,1%) et lôAquitaine (3763 ha, +22,8%). LôAlsace, la Bourgogne et 
Rhône-Alpes, plus modestes quant à leur part de surfaces en vigne bio, sont 
également très dynamiques. 

Légumes frais : poursuite du développement 
Avec 8 486 ha, les surfaces en légumes frais cultivées selon le mode de production 
biologique continuent leur progression (+14,2%). Elles représentaient en 2008 près 
de 2,2% des surfaces légumières nationales. La Bretagne restait la première région 
l®gumi¯re avec pr¯s dôun quart des surfaces certifi®es (2100 ha en l®gumes frais en, 
2008), soit une progression de 20,4%. 

En revanche, les surfaces en légumes secs ont continué de baissé (-21% en 2008 
par rapport à 2007) suite notamment aux importants emblavements de 2006. En 
effet, la part des légumes secs a été particulièrement importante dans les rotations 
en 2006 pour des raisons agronomiques auxquelles se sont ajoutées des raisons 
économiques liées au bas prix des c®r®ales ¨ lô®poque. 

Les surfaces en légumes secs représentaient en 2008 1 433 ha. Toutefois, la part 
des légumes secs biologiques restait élevée dans le paysage national. Ces surfaces 
« bio » représentaient 11,7% des surfaces hexagonales en légumes secs. Plus de 
50% des surfaces étaient concentrées dans trois régions : Midi-Pyrénées, Bourgogne 
et Provence-Alpes-Côtes dôAzur, qui, pour cette dernière, a vu en 2008 ses surfaces 
en légumes secs progresser de 11%. 

Un dynamisme accentué pour les surfaces fruitières 
Les surfaces fruitières en mode de production biologique représentaient en 2008, 
5,8% des surfaces fruitières hexagonales. Avec 10 954 ha, cette production était en 
progression de 13,5% par rapport à 2007, dans un contexte de baisse de la 
production nationale de fruits (-2,8%). 

La première région de production de fruits biologiques était Rhône-Alpes (2 480 ha 
certifiés, en progression de 9%), suivie de Provence-Alpes-C¹te dôAzur (1 608 ha, 
+23,3%), Languedoc-Roussillon (1 414 ha, +19,2%) et enfin Aquitaine (1 282 ha, 
+12,5%). 
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Au niveau des esp¯ces cultiv®es, pr¯s dôun tiers des surfaces fruiti¯res concernaient 
des fruits à coque (principalement châtaigne et noix) et un quart la production de 
fruits à noyaux (abricots, prunes et olives). Les fruits à pépins représentaient au 
minimum 11% des surfaces en 2008 avec principalement des pommes. A noter que 
13% des fruits sont dans une catégorie « autres fruits » qui incluent notamment les 
vergers mixtes où plusieurs espèces sont cultivées sur la même parcelle. Les surfaces  
par espèces se trouvent de ce fait sous-estimées, en effet des surfaces fruits à pépins 
ou à coque peuvent de fait figurer dans cette catégorie. 

Parmi les plus fortes hausses, on peut remarquer lôimportante progression des 
surfaces en oliviers qui ont fait un bond de 40% en 2008. 

Grandes cultures : une dynamique céréalière très encourageante qui 
devrait se poursuivre sur 2009  
Les surfaces en céréales en mode de production biologique ont augmenté de 11,8% 
en 2008, dans un contexte où les surfaces céréalières nationales ont progressé de 
6%. On note parmi les espèces cultivées, la forte progression du maïs grain (+33,3%) 
qui contribue ¨ ce dynamisme. Le bl® tendre, le triticale et lôorge progressent 
respectivement de 7,2%, 6,6% et 4,2%. Les mélanges c®r®ales/pois sôimposent dans 
les rotations si lôon en croit la progression de +13% enregistr®e en 2008. 

Les principales régions productrices de céréales étaient les Pays de la Loire avec plus 
de 11 000 ha (+9,7%) et Midi-Pyrénées (10 750 ha, +4%).  

Un tiers des céréales mises en culture en 2008 était du blé tendre, venaient ensuite le 
maµs grain et les m®langes c®r®aliers (12% chacun) et enfin lôorge, le triticale 
(respectivement 11 et 9%) 

Les surfaces en oléagineux certifiées ont progressé en 2008 de +5,8%. Cependant, 
cette progression est uniquement li®e ¨ lôemblavement de tournesol dont les surfaces 
font un bond de 24,2%, avec 10 055 ha en 2008, soit les 2/3 des surfaces 
dôol®agineux en mode de production biologique. A lôinverse le soja (-13,5%) et le colza 
(-17,8%) sont en net repli. 

La culture de protéagineux poursuit sa baisse en 2008 avec -15,4%, dans un contexte 
national de recul des surfaces cultivées en protéagineux. Malgré cette baisse, la place 
des protéagineux bio a augmenté dans la part nationale, et repr®sente aujourdôhui 5% 
des surfaces. 

La f®verole (avec pr¯s de 2/3 des surfaces) et le pois prot®agineux (avec pr¯s dôun 1/3 
des surfaces) ont été les deux espèces les plus mises en culture en 2008. 

Un dynamisme qui se confirme en 2009 pour les plantes à parfum, 
aromatiques et médicinales 
Malgré sa faible part relative (3 907 ha en 2008), la dynamique de croissance des 
surfaces en plantes à parfum aromatiques et médicinales se maintenait en 2008 avec 
une progression de +24,8%. La demande progresse du fait du développement des 
cosm®tiques et de lôaromath®rapie biologiques. Les principales plantes produites 
restaient la lavande et le lavandin, qui représentaient plus de la moitié des surfaces bio 
en 2008. 

Hausse des surfaces fourragères en lien avec la progression des 
élevages herbivores 
En 2008, les surfaces toujours en herbe (2/3 des surfaces bio française en 2008) ont 
progressé de (1,4%) après avoir reculé en 2007/2006, tandis que les prairies 
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temporaires et cultures fourragères augmentaient de 5,8%. Au total, près de 354 360 
hectares étaient en mode de production biologique (+3,1 par rapport à 2007), soit près 
de 3% des surfaces fourragères nationales. 

Les productions animales en hausse 

Après le maintien, voir le tassement des cheptels en 2007, lôann®e 2008 se 
présente avec une hausse du nombre dôanimaux bio en particulier pour les 
bovins laitiers et allaitants.  

  
Nombre 

d'exploitations 

Evolution du nb 
dõexploitations 

2008/2007 

Nombre 
d'animaux 

2008 

Evolution 
du nombre 
d'animaux 
2008/2007 

Nb total 
dõanimaux 
(métropole 

2007) 

% bio / total 
animaux 
national 

vaches allaitantes 1861 1,1% 62 356 2,1% 4 198 193 1,5% 

vaches laitières 1484 -0,7% 61 386 3,7% 3 845 815 1,6% 

total vaches 3 130 0,1% 1 23 742 2,9% 8 044 008 1,5% 

brebis lait 136 20,4% 28 572 12,6% 1 315 073 2,2% 

brebis viande 861 2,7% 99 952 -1,4% 4 434 197 2,3% 

total brebis 988 4,8% 1 28 524 1,4% 5 749 270 2,2% 

chèvres 400 9,6% 21 022 n/d
(1)

 836 822 2,5% 
truies 
reproductrices 

251 -0,4% 4 724 -3,3% 975 447 0,5% 

poulets de chair 431 1,7% 5 333 119 17,1% 115 795 000 4,6% 

poules pondeuses 719 2,6% 1 703 186 5,2% 41 658 000 4,1% 

pisciculture 12 8,6% n/d n/d n/d n/d 

Source : agence bio / OC                n/d : Non disponible                  (1) En cours de vérification 

Ruminants biologiques : les cheptels sôaccroissent  
Le nombre de bovins certifiés progresse de près de 3%. Cette progression est plus 
marquée pour les bovins laits (+3,7%) que les bovins viandes (2,1%). Les vaches 
allaitantes et les vaches laitières biologiques représentaient 1,5% du cheptel 
national. 

Le nombre de brebis biologiques a progressé de 1,4% en 2008, avec par 
orientation :  

- une augmentation du nombre de brebis lait (+12,6%), soit une progression 
similaire à celle enregistrée en 2007/2006, soit +15%, 

- un ralentissement de la diminution du cheptel de brebis viande (-1,4%), après 
2 années de net recul (-10,7% en 2006/2005 et -5,1% en 2007/2006).  

Le nombre de chèvres en revanche chute de façon importante (-22%), et demeure 
lôexception dans cette tendance haussi¯re g®néralisée chez les ruminants. Des 
expertises sont en cours pour valider le chiffre et identifier les ®l®ments dôexplication, 
sachant que le nombre dô®levages caprins bio augmente. 

Repli des truies après la forte progression en 2007 
Repli du nombre de truies, avec toutefois une stabilit® du nombre dô®levages et un 
nombre dôanimaux sup®rieur ¨ toutes les ann®es pr®c®dentes, except® 2007. 

Les volailles bio en progression 
Le nombre de poulets de chair et de poules pondeuses certifiés a augmenté 
respectivement de 17,1% et 5,2% en 2008 par rapport à 2007. Les poules 
pondeuses comme les poulets biologiques représentaient 4% de la production 
nationale. 
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Lôagriculture biologique dans les r®gions 

En 2008, près des 2/3 des exploitations étaient localisées dans 7 régions, 
comptant chacune plus de 1 000 exploitations certifiées : Rhône-Alpes, Midi-
Pyrénées, Pays de la Loire, Languedoc-Roussillon, Provence-Alpes-Côte 
dôAzur, Aquitaine et Bretagne.  
 

LôOutre-mer, lôAlsace et le Languedoc-Roussillon : les plus fortes 
progressions du nombre de producteurs bio  
Lôaugmentation du nombre dôexploitations certifi®es en 2008 par rapport ¨ lôann®e 
2007, a été spécialement marquée en Alsace (+30%), en Languedoc-Roussillon 
(+22%), ainsi que dans les DOM (+41%). Il est à noter que lôensemble des régions 
ont vu leur nombre de producteurs engagés en agriculture bio augmenter entre 2008 
et 2007. 
 

Midi-Pyrénées : en tête des 
régions pour leurs surfaces 
bio 

Plus de la moitié des surfaces bio 
se trouvait dans cinq régions : 
Pays de la Loire, Midi-Pyrénées, 
Rhône-Alpes, Provence-Alpes-
C¹te dôAzur ainsi que Languedoc-
Roussillon. 

Avec 67 882 ha certifiés, la région 
Midi-Pyrénées est la première 
région française en termes de 
surfaces en mode de production 
biologique. Elle détrône de ce fait 
la région Pays de Loire (65 884 
ha). Les surfaces certifiées étaient 
les plus importantes en 2008 dans 
les départements de la Drôme 
(plus de 24 000 hectares), de 
Loire-Atlantique (près de 24 000 
ha), de lôAveyron (pr¯s de 22 000 
ha) et du Maine-et-Loire (plus de 
15 000 ha). 

Côest dans la Dr¹me et en Guyane 
que la place de lôagriculture 
biologique dans le territoire 
agricole était la plus forte, avec un 
peu plus de 10% (respectivement 
10,7% et 10,5%) de la SAU 
certifiée, puis en Alpes-de-Haute-
Provence et dans les Bouches-du-
Rhône (8,5% chacun).  
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En 2008, les D®partements dôOutre-mer avaient une dynamique de croissance des 
surfaces bio très forte. En France métropolitaine la dynamique de développement 
des surfaces a été particulièrement forte dans les Alpes-Maritimes, la Seine-
Maritime, la Loire, en Corse, dans le Gard et le Var, avec des taux de progression 
supérieurs à 25%. 

 

 

 

LÅ ÐÁÌÍÁÒîÓ ÄÅÓ ÄïÐÁÒÔÅÍÅÎÔÓ ÅÎ φττό ÄÁÎÓ ÌÅ ÄÏÍÁÉÎÅ ÄÅ ÌȭÁÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÂÉÏÌÏÇÉÑÕÅ 

 

Source : agence bio / OC 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nombre d'exploitations certifiées Surfaces certifiées % de SAU certifiée 

Département 
nombre 

d'exploitations 
Département en ha Département 

% de SAU 
en 2007 

1.Drôme 615 Drôme 24 078 Drôme 10,7% 

Gard 367 Loire-Atlantique 23 768 Guyane 10,5% 

Loire-Atlantique 351 Aveyron 21 782 Hautes-Alpes 8,5% 

Maine-et-Loire 348 Maine-et-Loire 15 692 Bouches-du-Rhône 8,5% 

Vaucluse 323 Gers 14 724 Alpes de Hautes-Provence 8,1% 

Ardèche 319 Aude 13 964 Pyrénées-Orientales 7,6% 

Hérault 313 Bouches-du-Rhône 13 437 Var 7,1% 

Lot-et-Garonne 300 Alpes de Hautes-Provence 12 105 Vaucluse 6,6% 

Finistère 299 Orne 11 492 Loire-Atlantique 5,8% 

Bouches-du-Rhône 281 Vendée 11 287 Aude 5,7% 
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Les préparateurs bio en France 

7 398 entreprises de transformation et de distribution certifiées en 
2008  

Depuis 1995, lôobservatoire national de lôagriculture biologique recense les 
entreprises de préparation et de distribution certifiées en agriculture biologique. La 
forte augmentation constat®e depuis 2006 r®sulte essentiellement de lô®volution de la 
réglementation : depuis le 1er juillet 2005, lôobligation de certification a ®t® ®tendue 
aux distributeurs de produits biologiques.  

Evolution du nombre de préparateurs et distributeurs certifiés en agriculture biologique : 

 
Source : agence bio / OC 

Plus de 5 600 préparateurs de produits biologiques certifiés en 
2008  

Le nombre dôentreprises r®alisant 
des opérations de transformation 
de produits agricoles biologiques, 
de conservation et/ou de 
conditionnement, rassemblées 
dans la catégorie des 
« préparateurs1 », sô®levait à 5 626 
dont près de 9% étaient spécialisés 
bio en 2008 (+12% par rapport à 
2007). 

 
 
 

 

                                            

1 Les préparateurs regroupent les abattoirs, bouchers, boulangers, conditionneurs, façonniers, organismes stockeurs, restaurateurs, sous-traitants, 
terminaux de cuisson et les entreprises de transformation. Un producteur qui transforme sa production nôest pas comptabilis® parmi les pr®parateurs ¨ 
moins quôil ach¯te plus de 50% des produits quôil transforme. 
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Profil des entreprises de préparation en 2008  
Les entreprises de transformation, de conservation et de conditionnement de 
produits biologiques sont diversifiées, mais le secteur végétal prédomine largement : 

- 87% des préparateurs ont une activité principale dans le domaine des 
productions végétales 

- 12% dans les productions animales 

- 1% était multi produit ou des restaurateurs ou traiteurs 

 

Par activité bio principale en 2008, nous avions : 

- 60% fabriquaient des produits de boulangerie - pâtisseries 

- 4,5% étaient impliquées dans le secteur des fruits et légumes 

- 3,2% dans la production de vin 

- 3,1% dans la fabrication dôhuiles essentielles 

- 7% dans le secteur des viandes 

- 3,2% dans le secteur des produits laitiers 
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2008 : PROGRESSION RECORD DU MARCHE  
DE LôALIMENTATION BIOLOGIQUE EN FRANCE :  

2,6 milliards dôeuros de chiffre dôaffaires 

La nouvelle enqu°te men®e pour lôAgence BIO par AND-I sur le marché de la 
consommation bio en France montre une très forte croissance des ventes ces 
dernières années1. En 2008, le chiffre dôaffaires du march® des produits 
alimentaires issus de lôagriculture biologique est ainsi évalué à 2,6 milliards 
dôeuros, en hausse de 25% vs 2007. Ce marché est structurellement en 
augmentation, avec une croissance moyenne annuelle de lôordre de 10% de 
1999 à 2005 tous secteurs de produits confondus.  

Désormais, la part de marché des produits bio atteint 1,7% du marché 
alimentaire, contre 1,1% en 2005. 
 

Des circuits de distribution variés 
 

Les produits bio sont commercialisés dans quatre circuits de distribution :  
 

 magasins spécialisés bio : 
- en réseau, 
- indépendants, 

 

 GSA (Grandes surfaces alimentaires : supermarchés, hypermarchés et hard 
discount), 
 

 vente directe du producteur au consommateur (à la ferme, sur les marchés ou 
via les paniers), 
 

 artisans-commerçants et magasins de vente de produits surgelés. 
 

82% des ventes étaient réalisés en 2008 via les GSA et les magasins spécialisés bio. 
  
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

                                            

1
 D'après les dernières estimations de l'enquête AND-I / Agence BIO réalisée auprès d'une centaine d'acteurs de distribution bio 

: grossistes et centrales d'achat et  plus de 1 500 transformateurs. 



10 ANS DE PRINTEMPS BIO  
LA BIO FAIT SON CHEMIN, LôHORIZON SôELARGIT : UN MARCHE DE 2,6 MILLIARDS DôEUROS EN HAUSSE DE 25% EN 2008 

 

14/39 

Des ventes en croissances dans tous les circuits de distribution 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Au total, avec plus de 2 000 points de vente en 2008, le circuit spécialisé bio (en 
réseau et indépendant) a une surface de ventes de 280 000 m², en croissance de 
36% en 2008 par rapport à 2006. 
 

Dans les super et hyper march®s "g®n®ralistes", la croissance du chiffre dôaffaires la 
plus forte a été observée en 2008 par rapport à 2007, avec un taux de 39% et une 
accélération au cours du second semestre. 
 

Les ventes effectuées par les producteurs directement aux consommateurs ont 
également progressé, mais dans de moindres proportions, avec +18% en 3 ans. 
 

Les ventes de produits bio a également progressé chez les artisans-commerçants 
traditionnels, ainsi que dans les circuits des magasins de ventes de produits surgelés 
en 2007-2008. 
 

Chiffre dôaffaires alimentaire bio par circuit en 2005, 2007 et 2008. 

 En million dôú 

Chiffres d'affaires TTC Croissance Parts de Marché 

2005 2007 2008 2007/2005 2008/2007 2005 2008 

Grande Surfaces Alimentaires (GSA) 619 781 1 083 26% 39% 40% 42% 

Distribution Spécialisée Bio en réseau 359 568 708 58% 25% 23% 27% 

Distribution Spécialisée Bio indépendante 230 290 333 26% 15% 15% 13% 

Alimentaire Spécialisé 71 115 130 62% 13% 5% 5% 

Vente Directe (exploitants agricoles) 285 315 337 11% 7% 18% 13% 

TOTAL 1 564 2 069 2 591 32% 25% 100% 100% 

Consommation Alimentaire des ménages 
(INSEE) 

144 100 154 600 nd         

Part de l'AB
1
 1,10% 1,30% 1,70%         

                                            

1 Les données 2008 INSEE n'étant pas disponibles avant mai 2009, l'estimation bio 2008 a été rapportée à la valeur 2007 de la consommation alimentaire 
des ménages. 

Source : Evaluation de la consommation alimentaire biologique ï AND-International / Agence Bio - 2009 

En 3 ans  : 

 

+ 75% en G SA 

 

+ 76,7% en magasins 

spécialisés bio (en réseaux 

et indépendants)  

 

Quasi doublement dans les 

magasins spécialisés en 

réseaux  
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Une large gamme de produits alimentaires bio 
 
 

 23% des ventes de produits bio se 
font dans le rayon crèmerie (lait, 
produits laitiers et îufs), 
 

 17% se font dans le rayon des 
fruits et légumes frais (dont près 
des 2/3 de légumes y compris les 
pommes de terre), 
 

 18% dans les produits d'épicerie, 
sucrée et salée, 
 

 13% dans le pain et la farine, 
 

 10% dans le vin issu de raisins bio 
et 4% dans les autres boissons 
(jus de fruits, boissons à base de 
soja,é), 
 

 10% des ventes de produits bio se font au rayon des viandes rouges et blanches, 
ainsi que charcuterie-salaison, 3% pour les produits traiteurs, 1% pour les 
produits de la mer et des rivières, 1% pour les produits surgelés.  

 

 
Une croissance des ventes de produits alimentaires bio  
dans tous les secteurs 
 

En 3 ans, les ventes de lait bio ont doubl® et celles des îufs bio quasiment. D'un 
niveau encore modeste, les produits traiteurs et de l'aquaculture bio ont eu les plus 
forts taux de croissance devant les surgelés (doublement). 
 

 
 

 
Source : Evaluation de la consommation alimentaire biologique ï AND-International / 
Agence BIO - 2009 
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Evolution de la valeur des ventes au détail par famille de produits bio de 2005 à 2008 

 
Stade de d®tail (millions d'ú) 2005 2007 2008 % du total Croiss. 08 

Viande bovine 84 109 112 4% 3% 

Viande porcine 22 27 32 1% 20% 

Viande agneau 13 26 29 1% 10% 

Volaille 60 70 79 3% 13% 

íufs 95 136 170 7% 25% 

Lait 99 138 198 8% 44% 

Produits laitiers 132 162 210 8% 30% 

Charcuterie salaison 12 26 34 1% 29% 

Traiteur 28 42 88 3% 110% 

Mer-Saurisserie-Fumaison 4 5 17 1% 220% 

Epicerie Sucrée 166 190 244 9% 28% 

Epicerie Salée 134 167 223 9% 34% 

Vin 189 249 254 10% 2% 

Boissons Végétales 29 39 43 2% 10% 

Jus de fruits 33 40 54 2% 35% 

Autres boissons 2 3 3 0% 16% 

Surgelés 10 16 20 1% 25% 

Pain / Farine  190 254 330 13% 30% 

Fruits et Légumes 264 370 451 17% 22% 

TOTAL 1 564 2 069 2 591 100% 25% 
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Des orientations avec des différences selon les circuits  
de distribution 
 
La gamme des produits alimentaires bio vendus en magasins spécialisés bio est très 
large avec des milliers de références. Les produits secs d'épicerie y occupent la 
première place (29% des ventes), devant les fruits et légumes (21%), le rayon 
crèmerie (14%) et le pain (12%). Les produits carnés y sont encore sous-représentés 
6%). 
 
En super et hypermarchés (GSA), le rayon crèmerie l'emporte (34%), loin devant 
l'épicerie (15%), les fruits et légumes et le pain (11% chacun). Variés, les produits 
carnés (y compris charcuterie-salaison) y représentent 14% des ventes. 
 
La vente directe des producteurs aux consommateurs est surtout développée en 
fruits et légumes (un tiers de la vente directe) devant le vin issu de raisin bio (25%), 
les fromages et les autres produits laitiers (13%), les viandes toutes catégories 
confondues (12%) et le pain (12%). 
 
Les ventes assurées par les boulangers et les bouchers sont à un niveau identique 
(en valeur) à celles effectuées en direct par les producteurs. 
 

2008 Stade de d®tail Mú Total GSA Bio Spécialisés VD 

Viande bovine 112 68 7 18 19 

Viande porcine 32 19 8 4 1 

Viande agneau 29 13 2 8 6 

Volaille 79 36 25 2 16 

íufs 170 97 62 2 9 

Lait 198 156 33             -      9 

Produits laitiers 210 118 55 1 36 

Charcuterie salaison 34 17 16 1             -      

Traiteur 88 39 48 1             -      

Mer-Saurisserie-Fumaison 17 10 5 1 0 

Epicerie Sucrée 244 85 159             -                  -      

Epicerie Salée 223 80 143             -                  -      

Vin 254 50 86 33 85 

Boissons Végétales 43 18 25             -                  -      

Jus de fruits 54 30 20             -      5 

Autres boissons 3 1 1             -      1 

Surgelés 20 3 2 15             -      

Pain / Farine  330 120 130 40 40 

Fruits et Légumes 451 123 214 4 110 

TOTAL 2 591 1 083 1 041 130 337 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Source : Evaluation de la consommation alimentaire biologique ï AND-International / Agence BIO - 2009 
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Suivant les secteurs, les approvisionnements à l'extérieur de la 
France sont plus ou moins développés. 
 

Ils sont inexistants, ou quasiment, dans les secteurs des viandes bovine et ovine, de 
l'aviculture (volailles et îufs), du vin issu de raisins bio et peu d®velopp®s dans le 
secteur de la viande porcine, mais un peu plus pour la charcuterie-salaison. 
 
Dans le secteur du lait, seules des situations conjoncturelles amènent des 
introductions en France, estimées de 23 à 25% de la consommation en 2008 alors 
que ces flux étaient très faibles en 2005, 2006 et 2007 (complément de gammes 
fromagères ou échanges transfrontaliers). 
 
Dans le secteur de la farine, les introductions estimées à environ 30% en 2008 sont 
également liées à la conjoncture. Elles étaient faibles en 2005 et 2006. 
 
Concernant les fruits et légumes, les produits d'épicerie sèche, les jus de fruits et 
boissons végétales, le taux "d'importation" atteint ou dépasse 60%.  
 
Pour résumer, en moyenne, tous secteurs confondus, l'étude réalisée pour 2008 
amène à estimer à 30% la valeur des produits bio consommés en France qui sont 
importés (34% hors vente directe) : 
Å plus du tiers des importations sont des produits exotiques (agrumes, café, thé, 
cacaoé).  

Å un deuxième tiers des importations est lié à des productions pour lesquelles la 
France n'a pas dôatout particulier (soja, aquaculture, légumes méditerranéens, 
divers produits d'épicerie). 

Å le dernier tiers est donc constitué par des importations relais, portant sur des 
produits pour lesquels la France a une forte vocation naturelle mais manque de 
volume (céréales, lait, viande, fruits et légumes tempérés). 
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2008 : PREMIERE ENQUETE  
SUR LA RESTAURATION COLLECTIVE  

ET LES PRODUITS BIO : 
plus dô1/3 des restaurants collectifs  

servent des produits Bio et 71% le feront dôici 2012 

LôAgence Bio pr®sente les r®sultats de sa 1ère enquête* sur la place des 
produits issus de lôagriculture biologique en restauration collective. Conduite 
par CSA, lô®tude permet ainsi de dresser un ®tat des lieux sur les attentes des 
français ainsi que sur les réponses apportées par les responsables de 
restaurants collectifs.  

En effet, dôapr¯s le Barom¯tre Agence BIO 2008 : les Français veulent manger 
bio en restauration hors domicile. Les actifs sont 38% à souhaiter de la Bio 
dans leur restaurant dôentreprise et 32% dans les distributeurs automatiques 
sur leur lieu de travail. Dôautre part, 78% des parents dôenfants nôayant jamais 
mangé de produits bio dans leur restaurants scolaires souhaiteraient que la 
Bio y soit introduite. 

Les r®sultats de lôenqu°te in®dite montre que 36% des responsables des 
restaurants collectifs proposent aujourdôhui des produits bio à leurs convives, 
ne serait-ce que de temps en temps. Dôici 2012, ce taux devrait atteindre 71% 
en considérant les 35% de nouveaux restaurants qui affirment souhaiter 
introduire des produits bio dôici l¨.  

Cette dynamique sôinscrit dans un contexte de forte volont® de d®velopper ce 
secteur, notamment avec lô objectif fix® par le Grenelle de lôEnvironnement : au 
minimum 20% de produits bio en restauration collective dôici 2012. Une 
recommandation dont 53% des responsables des restaurants collectifs se 
disent informés. 

*Source : Enqu°te de lôInstitut CSA, menée du 18 février 2009 au 6 mars 2009 aupr¯s dôun ®chantillon repr®sentatif de 
lôensemble de la restauration collective hors ®tablissements sociaux, structures collectives de loisirs et communaut®s 
religieuses (résultat : 414 entretiens aboutis). 
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Le march® du bio en restauration collective aujourdôhui 
Les achats de produits biologiques en restauration collective sont estimés à 
44 millions dôeuros pour lôann®e 2008. Ce qui repr®sente : 
 

 - 0.6% des achats alimentaires de la restauration à caractère social 
 - 2.2% du march® de lôalimentation biologique. 
 
Du point de vue g®ographique, côest la zone Nord-Ouest qui propose le plus de 
produits bio en restauration collective avec 51% des établissements interrogés 
affirmant servir ne serait-ce que de temps en temps des produits bio. 

Plus dô1/3 des restaurants collectifs proposent parfois de la Bio 

36% des restaurants collectifs, soit environ 26 000 établissements, proposent des 
produits bio à leurs convives, ne serait-ce que de temps en temps.  

Le Bio davantage représenté en restauration scolaire 

Les ®tablissements scolaires ont ®t® pr®curseurs de lôintroduction de produits 
biologiques dans leurs menus, notamment gr©ce ¨ lôimpulsion donn®e par les 
collectivités territoriales.  

Aujourdôhui, parmi les restaurants collectifs proposant des produits bio, les 
®tablissements scolaires arrivent en t°te (46% dôentre eux ont int®gr® au moins 
ponctuellement des produits biologiques dans leurs menus et  41% des structures 
publiques en font autant). 

La taille et le budget par repas des établissements semblent également jouer un rôle. 
Ainsi ce sont le plus souvent des établissements servant plus de 200 repas par jour 
ou ceux dont le co¾t mati¯re des denr®es au couvert sô®l¯ve ¨ moins de 2 euros qui 
ont introduit des produits biologiques dans leurs assiettes. 
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1 établissement sur 2 conscient des objectifs du Grenelle  
de lôEnvironnement : 20% de Bio dôici 2012 

53% des restaurants collectifs d®clarent °tre au courant de lôengagement du 
Grenelle de lôEnvironnement leur fixant comme objectif dôeffectuer 20% de leurs 
achats en produits bio.  

Les mieux informés sont les établissements publics (63%), les restaurants scolaires 
(66%) et les établissements en gestion directe (56%). Se détachent également, 
parmi les restaurants collectifs au courant des objectifs du Grenelle : les 
établissements servant plus de 500 repas par jour et ceux dont le coût matière des 
denr®es au couvert sô®l¯ve ¨ moins de 2 euros. 

  

 

Une introduction en restauration collective qui a décollé en 2006 

Lôintroduction des produits biologiques a pris un r®el essor depuis 2006. Celui-ci sôest 
accentué avec la parution de la circulaire Etat exemplaire : en 2008, plus du tiers des 
établissements ont proposé des produits biologiques pour la première fois. 
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Les ingrédients bio se font une place dans les assiettes 

Parmi les restaurants collectifs proposant de la Bio à leurs convives, 63% intègrent 
des ingrédients bio dans leurs plats, dont 36% au moins une fois par mois ; 46% 
proposent des plats tout bio, dont 22% au moins une fois par mois ; 38% proposent 
des menus bio complets, dont 13% au moins une fois par mois. 

 

 

Des perspectives de croissance : plus dô1/3 de restaurants 
collectifs supplémentaires pr°ts ¨ passer ¨ la Bio dôici 2012 

35% des responsables de restaurants collectifs suppl®mentaires ont lôintention 
dôintroduire des produits bio dôici 2012.  

71% des restaurants collectifs devraient donc proposer des produits bio à leurs 
convives dôici 2012. Il sôagirait essentiellement de restaurants scolaires (77%) et 
notamment dô®tablissements publics (77%). De plus, la r®gion nord-ouest se 
d®marque ®galement avec 78% de restaurants collectifs ayant lôintention de proposer 
des produits bio dôici 2012. 
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Des intentions dôachats orient®s en majorit® vers des produits frais 
Les restaurants collectifs souhaitant introduire des produits bio dôici 2012 ont en 
particulier lôintention de sôorienter vers lôachat de produits bio frais : 30% dôentre eux 
souhaitent introduire des fruits, 27% des légumes, 23% de la volaille, 22% des 
produits laitiers  et 21% dôautres viandes. 
 
 

 

 

 

 


